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Les fouilles archeologiques de Kerma (Soudan)

Par Charles Bonnet

Rapport preliminaire
sur les campagnes de 1986-1987

et de 1987-1988

La Mission de l'Universite de Geneve au Soudan a mene
deux nouvelles campagnes sur le site de Kerma (Province
du Nord) Le programme de recherche s'est vu notable-
ment elargi avec la decouverte dans la necropole Orientale
des vestiges d'un etabhssement anteneur aux cultures
Kerma1 Nous sommes tres redevables envers le directeur
du Service des Antiquites, M Nigm Ed Din Mohamed She-

nf, qui a beaucoup oeuvre pour nous faciliter la täche, qu'il
nous soit permis, au moment ou ll quitte son poste, de lui
expnmer notre gratitude pour l'amitie dont ll nous a hono-
res durant plus de vingt ans Son successeur, M Ussama
Abdel-Rahman El Nour, nous a dejä offert son appui et

nous nous rejouissons de cette nouvelle collaboration
Mentionnons encore les fructueux echanges avec la Section
frangaise de la Direction des Antiquites du Soudan, plus
particuherement avec M J Remold, dont les prospections
sur le site voisin de Kadruka apportent de nombreuses
donnees sur l'occupation pre- et proto-histonque de la

region
Que les differentes instances qui nous ont accorde leur

soutien financier trouvent ici aussi l'expression de notre
vive reconnaissance le Fonds national de la recherche
scientifique, le Musee d'art et d'histoire de Geneve qui,
outre son subside, prend en charge la restauration du materiel

archeologique, ainsi que la Fondation H -M Blackmer
Nos remerciements s'adressent egalement ä nos collegues
de la Commission des fouilles de l'Universite de Geneve

pour 1'interet qu'ils portent ä nos etudes2
Dans la necropole, deux secteurs du Kerma Moyen ont

fait l'objet de fouilles, alors que dans la ville, les recherches,
axees sur le Systeme defensif, ont permis notamment de
localiser des boulangenes datant de 1700 ä 1500 avant J -C
En outre, plusieurs interventions de sauvetage ont ete

imposees par l'urbanisation du bourg moderne de Kerma,
interventions placees sous la responsabilite de M Salah
Eddin Mohamed Ahmed, Inspecteur du Service des

Antiquites du Soudan et doctorant ä l'Universite de Lille III
Un cimetiere chretien et un deuxieme bätiment napateen
ont ete reconnus Enfin, les travaux de restauration et de

protection ont continue

Les chantiers de fouille ont ete ouverts du 5 decembre

1986 au 30 janvier 1987 et du 3 decembre 1987 au 27 janvier
1988 Nos deux rais de Tabo, Gad Abdallah et Saleh

Melieh, dingeaient avec leur competence habituelle

l'equipe des 60 ä 85 ouvners M Abdallah El Nesir, inspecteur,

a egalement participe ä l'une des campagnes L'expe-
nence des differents membres de la Mission nous a ete une
fois de plus precieuse Mlle B Pnvati s'est occupee du materiel

archeologique et a participe aux recherches dans la

necropole, M T Kohler a suivi le degagement des structures

dans la ville antique, alors que M Salah Eddin Mohamed

Ahmed se consacrait ä l'etude du developpement de la

ville apres le Nouvel Empire MM L Chaix et Ch Simon
ont poursuivi l'examen des ossements animaux et humains
M P De Paepe, du Laboratoire de Geologie de l'Universite
de Gand, nous a apporte une meilleure comprehension de

la geologie regionale, tout en procedant ä des analyses de la

ceramique La documentation photographique a ete etablie

par M D Berti, qui a egalement pns part aux travaux
archeologiques, l'intendance et la restauration des objets
etaient confiees ä Mme M Berti

Lagglomeration pre-Kerma

A la suite du decapage du secteur CE12, au centre de la

necropole Orientale, sont apparues des fosses qui se diffe-
renciaient clairement des amenagements funeraires habi-
tuels L'examen du materiel ceramique recueilli dans leur
remplissage laissait entrevoir des analogies avec le

Groupe A de Basse Nubie, confirmant ainsi que nous
etions en presence de vestiges anteneurs aux sepultures
Kerma La rarete des importations egyptiennes et le carac-
tere regional de certaines potenes incitent cependant ä la

prudence, aussi avons-nous prefere utiliser le terme «pre-
Kerma» plutöt que celui de «Horizon A» pour definir cette
nouvelle culture Les affinites entre le Groupe C de Basse-

Nubie et Kerma sont egalement nombreuses, bien que ces
deux cultures soient independantes II conviendra done
detabhr si l'Honzon A s'etend vers le sud, ou si, comme
nos premieres decouvertes le suggerent, ll s'agit d'une
population distincte dont les limites territoriales restent ä

preciser
A ce jour, une surface d'environ 55 m par 20 m a ete

degagee Le creusement des tombes du Kerma Moyen a
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2. Vue generale de l'etablissement pre-Kerma.

passablement perturbe le secteur. Les fosses pre-Kerma,
relativement petites (entre 0,70 et 1 m de diametre), ont
une profondeur variable, pouvant depasser le metre. Nulle
part cependant, le sol d'occupation n'a ete retrouve. L'extre-
mite meridionale du decapage, dont le niveau est proche de
la plaine environnante, a particulierement souffert de l'ero-
sion. Au nord, les vestiges sont mieux preserves. De nom-
breux trous de poteaux ont egalement ete mis en evidence

par les decapages et balayages successifs (fig. l).
Pres dune centaine de fosses ont ete fouillees; leur

repartition est plus dense au nord qu'au sud et leur organisation

n'est que difficilement perceptible. Cependant, il est
certain que le secteur etudie ne represente qu'une petite
partie de l'etablissement, dont la superficie devait sans
doute approcher celle de Khor Daoud ou d'Afieh, les deux
sites d'habitat dune certaine importance reperes en Basse-

Nubie4. Les fosses ne se recoupent pas entre elles mais sont
souvent partiellement detruites par les tombes (fig. 2).

1. L'etablissement pre-Kerma. Plan schematique (Dessins B. Privati).

3. Greniers ou magasins pre-Kerma.
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Plan schematique de la ville antique de Kerma (Dessins T Kholer et

Peillex)





Elles n'appartiennent pas toutes a la meme periode. Certai-

nes ont ete soigneusement refermees avec du limon et des

trous de poteaux ont ete creuses au travers de cette couche.
La presence de deux jarres encore in situ dans une des cavi-

tes laisse supposer que ces amenagements servaient de gre-
niers ou de magasins pour des produits liquides, comme
cela semble avoir ete le cas a Khor Daoud (fig. 3). Les

parois de certaines fosses etaient rubefiees, alors que d'au-

tres etaient recouvertes d'un enduit de limon. Toutefois,
aucune graine n'etait preservee dans le remplissage qui, par
ailleurs, n'a livre que peu d'ossements animaux5. Relevons
la presence de deux objets fragmentaires en terre, dont l'un
pourrait correspondre a 1'extremite cuneiforme d'une figurine

anthropomorphe.
L'implantation des trous de poteaux restitue des traces

circulaires de plus ou moins grand diametre, ainsi qu'une
structure quadrangulaire. Au centre de la fouille, ou le sol
est peu erode, les recoupements sont assez nombreux et

temoignent de la succession de plusieurs huttes sur le

meme emplacement. Actuellement, on estime que ce type
de construction en bois et en paille ne resiste guere plus de

quinze ou vingt ans. Dans la zone ou se rencontre la plus
forte concentration de greniers, les trous de poteaux sont
plutöt rares, si Ton excepte ceux lies ä la structure quadrangulaire.

Vers le sud, l'erosion ayant fait disparaitre les
couches superieures, seules les traces les plus anciennes ou les

plus profondes ont subsiste.
La presence de huttes circulaires, d'un diametre compris

generalement entre 4,30 et 4,70 m, est attestee dans
plusieurs quartiers de la ville. Les pieux, distant de 0,20 ä

0,35 m, sont relativement puissants (0,10 a 0,20 m de
diametre), et nous avions propose d'interpreter ces vestiges
comme des habitats6. Dans 1'etablissement pre-Kerma, si

plusieurs huttes presentent egalement un diametre de 4 et
5 m, d'autres peuvent atteindre jusqu a 8 m. En ce qui con-
cerne les poteaux, les mesures effectuees sont les suivantes:
diametre 0,20 m pour un espacement de 0,40 a 0,50 m dans
les structures les plus petites; diametre 0,10 - 0,15 m pour
un espacement de 0,20 - 0,40 m pour les plus grandes.
Notons encore que, dans la construction quadrangulaire, la
distance separant les trous de poteaux varie de 0,40 aim.
Ces premiers resultats montrent l'interet de continuer les

decapages afin de mieux documenter un type de structures
encore peu etudie (fig. 4).

Trois foyers doivent encore etre mentionnes; nous
avions tout d'abord songe ä des fours de potier qui, selon
une analyse C14 effectuee sur du charbon de bois, pour-
raient appartenir ä une phase ancienne de 1'etablissement7.
Toutefois, aucun tesson n'a ete retrouve dans les niveaux de
destruction et leur forme generale ne correspond guere aux
dispositifs etudies jusqu'ici.

Les premiers balayages du secteur CE 15 de la necropole
ont fait apparaitre des trous de poteaux similaires a ceux de
CE 12. Une distance de 100 m separe les deux secteurs, ce
qui donne une idee de la täche qu'il reste a accomplir pour

comprendre le developpement et le role de cette agglomeration

si importante pour l'histoire de l'Afrique.

Ea ville antique

L'organisation du quartier oriental est liee ä la presence
d'une voie d'acces majeure, probablement une des portes
principales de l'agglomeration. C'est en effet le chemin le

plus direct vers la necropole, distante d'environ 3,5 km.
Assez tot au cours du Kerma Moyen, le Systeme de defense

est dote dans ce secteur de puissants massifs arrondis, assu-

rant des lignes de tir pour les archers. Malheureusement,
les fondations tres mal conservees n'autorisent qu'une
interpretation limitee de leur plan. En fait, il a fallu longer
ces remparts «en negatif» puisque ce sont les fosses qui en
restituent le contour general. Cette etude est d'autant plus
difficile que toutes ces fortifications n'ont cesse d'etre rema-
niees et que les ajouts successifs sont loin de refleter un
plan coherent (fig. 5, 6).

Durant le Kerma Classique, la creation d'un front recti-
ligne a permis une importante extension au sud de ce que
nous tenons pour une des entrees principales de la ville. Le

nouveau mur, qui se developpe sur plus de 40 m de

longueur, depasse d'environ 20 m les anciens remparts, dont le
remblaiement a ete consolide par un reseau de fondations
formant des sortes de caissons. II servira ensuite lui-meme
de point d'appui a d'autres dispositifs defensifs. Les fondations

tres puissantes (entre 1,50 et 2 m d'epaisseur), constitutes

par de grands blocs de gres ferrugineux, s'enfonfaient
a plus de 2 m de profondeur. Notons encore qu'un fosse

longeait, puis contournait ce rempart dont 1'elevation etait
sans doute formee par d'epais massifs de brique crue. A l'in-

6. Fosses de la ville antique
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7 Vue generale des boulangenes

terieur, epaules par le mur, se trouvaient plusieurs locaux
correspondant peut-etre ä des «casemates» (fig. 7).

C'est dans ces derniers, au nord-est, qu'ont ete installees
des boulangeries sur une surface quadrangulaire d'environ
16 m de cote. Elles consistent en une petite cour centrale,
bordee de deux ou peut-etre trois portiques et de quelques
Salles annexes; un puits creuse a une grande profondeur
presente des parois entierement parementees de dalles de

gres dur tres soigneusement taillees. En avant du portique
nord se trouvait une battene de dix fours rectangulaires,
alignes les uns ä cöte des autres et qui pouvaient done etre
utilises simultanement. De longs moules coniques ä fond
plat ont ete retrouves autour des foyers ou rejetes au-delä
du rempart avec les cendres. On observe plusieurs superpositions

de fours qui, avec les multiples traces de refection,
indiquent une assez longue penode d'utilisation, vraisem-
blablement durant tout le Kerma Classique.

Les fouilles sur le site voisin de Tabo (Province du Nord)
nous avaient egalement donne l'occasion d'etudier des
installations de ce genre, quoique plus tardives8. Sur bien d'au-
tres sites du Soudan (Kerma, Kawa, Gebel Barkai), des col-
lines de plusieurs metres formees par l'evacuation des
cendres et des moules casses attestent la presence de boulangeries

pres des edifices de culte d'epoques napateenne et

meroitique. En Egypte, ce type de moule, en usage des la

Premiere Periode Intermediate, est tres souvent associe a

un contexte religieux9. Cependant, les residences royales
sont egalement fournies par des boulangeries dont on a

quelquefois retrouve la comptabilite10. Dans le cas de

Kerma, la proximite de la deffufa, temple principal, et du

quartier religieux laisse supposer que les boulangeries des-

servaient avant tout les edifices de culte.

Au centre de la ville, pres de Tangle nord-est de la deffufa,
une etude stratigraphique a debute sous l'emplacement de
la deuxieme «addition» fouillee par G.-A. Reisner11. Jus-
qu'ici nos interventions avaient privilegie les decapages de
surface afin de saisir dans ses grandes lignes Torganisation
de Tagglomeration. Cette vision horizontale doit mainte-
nant etre completee par des contröles stratigraphiques. Les

premiers resultats sont interessants car ils confirment la
destination religieuse du quartier au Kerma Moyen dejä.

L'etude a porte sur une surface de 15 m par 7 m, qui
presente Tavantage d'etre arasee presque jusqu'au niveau des
fondations du grand monument. Ceci nous permettra
d'etudier revolution architecturale jusqu'ä l'abandon de la
deffufa, puisqu'en limite de fouille la stratigraphie conserve
les phases les plus tardives. A ce jour, sept etats ont dejä ete
degages; vu Tepaisseur des couches accumulees, plusieurs
mois seront encore necessaires pour atteindre les vestiges
de Tetablissement primitif (fig. 8).

Un premier groupe de constructions peut etre date vers
le milieu du Kerma Moyen. II se compose d'un petit bäti-
ment carre (3 m de cote dans l'oeuvre) s'ouvrant au levant
et d'un second edifice rectangulaire (3,70 par 1,70 - 1,80 m
dans l'oeuvre) s'ouvrant ä l'ouest, tous deux dotes d'une
annexe. Dans Tedifice rectangulaire, un rite de fondation a

precede la pose de la premiere assise de bnques crues: le sol
de la piece a d'abord ete entierement excave; cette fosse a

ensuite ete inondee, puis remplie de sable fin. En face de la

porte, deux grosses pierres soigneusement polies ont ete
deposees dans le sable, Tune d'elles semble provenir d'une
contree assez lointaine12. A quelque distance, un oeuf d'au-
truche, peut-etre utilise comme recipient, avait ete casse,
ainsi qu'un bol rouge ä bord noir. Des ossements de bovi-
des et de capnnes, un metatarse de girafe et une corne de

gazelle etaient encore dissemines dans les couches supe-
rieures du sable. Tout ce remplissage est recouvert par les

traces d'un incendie qui a rubefie les bnques de Tassise de
fondation. Des fragments de charbon de bois avaient
egalement ete observes au fond de la fosse, sous le sable, et
sont ä associer ä un feu anteneur. Notons enfin que le sol
de Tedifice, qui est en limon durci, a regu un badigeon
d'ocre rouge.

Ces deux bätiments et leurs annexes paraissent etre ame-

nages ä Tinterieur d'un ensemble architectural plus vaste,

appartenant ä une phase anterieure du developpement
urbain ä laquelle se rattache la maison 48 (au nord de la

deffufa) du debut du Kerma Moyen. Des fondations mises au

jour au nord-ouest du sondage pourraient egalement appar-
tenir ä cette periode.

L'etablissement d'un mur de cloture au nord du bätiment
carre va modifier Tordonnance du petit groupe de constructions.

Que ce mur ait eu une certaine importance est sug-

gere par la presence de deux depots de fondation. L'un, pris
dans Tepaisseur du mur, se composait d'un grand bol conte-
nant des jarres, une lame de bronze enveloppee d'une toile
de fibre et de l'ocre rouge. Le second, distant d'environ
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8. Etudes stratigraphiques au centre de la ville antique.

60 cm, a ete effectue au pied de la paroi exterieure. II etait
constitue d'une jarre dans laquelle se trouvait egalement
une lame de bronze, identique ä la precedente. A cote, un
vase ä fond plat, rempli d'ocre rouge, etait renverse sur le
sol. Lors de la construction du mur, les parois est et sud du
bätiment carre sont legerement deplacees. Un four rectan-
gulaire, dun type proche de celui des boulangeries, est
installs ä l'exterieur, contre le mur de cloture. L'accumulation
des depots cendreux fait supposer une assez longue periode
d'occupation.

Les etats suivants voient l'abandon de 1'edifice sud-est,
contrairement au petit bätiment carre, qui est rebäti au
moins trois fois sur le meme emplacement. Puis, tout le sec-
teur est une nouvelle fois remodele; l'orientation du mur
de cloture est modifiee, un changement sans doute lie au
developpement de la voie d'acces au nord. Suite ä un incen-
die qui ravage le centre de la ville, le terrain est nivele et la
premiere addition de la deffufa est etablie en meme temps
qu'un autre bätiment, relativement spacieux et particuliere-
ment bien construit. Nous avions dejä repere ce dernier
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9. Maison 66 du Kerma Classique.

lors des analyses menees sur et autour de la deffufa13, il est

aligne avec la chapelle sud prise dans la masse de la
premiere addition. Enfin, en une derniere etape, la totalite du

secteur sera recouverte par la deuxieme addition dont
renorme massif ne s'est que mediocrement conserve.

Le developpement de la ville dans cette partie centrale a

ainsi pu etre suivi durant pres d'un demi-millenaire. Si les

constructions etudiees sont bien modestes, elles confir-
ment neanmoins l'existence de petites chapelles ou lieux de

culte secondaires autour du sanctuaire principal et permet-
tront d'utiles comparaisons avec les edifices funeraires de la

necropole.

Plusieurs habitations ont egalement ete degagees au

nord et a Test de la voie qui prolonge sans doute l'entree
Orientale de l'agglomeration. Les maisons 54, 55, 56 et 66 du
Kerma Classique presentent un plan encore peu docu-

mente dans l'etat des degagements. Elles comprennent
deux pieces allongees, disposees de part et d'autre dune
cour centrale; dans certains cas, le volume interieur des

chambres a ete coupe par une cloison. L'acces se fait depuis
la cour, soit par le sud, soit par le nord et c'est lateralement

que 1'on penetre dans les deux ailes. Les murs de ces

maisons, relativement epais, sont montes avec de grandes bri-

ques (0,36 par 0,18 m) de couleur noire.



En revanche, les maisons des etats anterieurs se ratta-
chent ä des types dejä bien attestes Certaines peuvent ne

comporter qu'une piece (M 57, 60-63, 67, 68) D'autres sont
formees de deux pieces allongees identiques (M 64, 65,

type «escargot»), ou encore d'une premiere piece carree et
d'une seconde rectangulaire (M 58, 59)14

Un atelier de potier a ete repere ä Test, dans les fortifications

du Kerma Moyen A proximite du four se remar-

quaient les traces de quelques locaux sommaires La
chambre de chauffe construite en bnques disposees verti-
calement, est circulaire Elle ne possede pas d'alandier,
celui-ci devait etre amenage plus haut, pres du niveau de la
sole Un pilier central carre supportait cette derniere
Signaions encore la presence de plusieurs petites structures
ovales remplies de cendre durcie, sur laquelle etaient lmpri-
mees les traces de fonds de recipients en ceramique De tels

amenagements ont dejä ete rencontres ä Kerma, on peut
supposer qu'ils font partie de l'atelier, ä moins qu'ils n'aient
servi ä la preparation de la biere ou des aliments15

La necropole Orientale

Les secteurs CE 12, 13, 15 et 1616 du Kerma Moyen temoi-
gnent d'une structuration plus hierarchisee de la population,

suivant une evolution dejä perceptible dans les
secteurs de la fin du Kerma Ancien Des tombes subsidiäres,
parfois depourvues de mobilier, sont creusees a cote de

grandes sepultures nchement dotees, dont les superstructures
constitutes par plusieurs anneaux de pierres noires sont

generalement encore visibles Ces caractenstiques n'ont
bien evidemment pas echappe aux pillards et rares sont les
inhumations importantes qui ont conserve tout leur mobilier,

dans bien des cas, les ossements ont ete deplaces, ce

qui a singulierement comphque les determinations anthro-
pologiques ou archeozoologiques Le ntuel funeraire
devient egalement plus complexe et des chapelles apparais-
sent a cote de grands tumuli (fig 10)

On observe une augmentation du nombre des sacrifices
humains en CE 12 et 13 Si, plus au sud en CE 15 et 16, la
presence de plusieurs individus dans une seule fosse est rare-
ment attestee, ll n'est toutefois pas exclu que certaines des

petites tombes individuelles etablies ä cote des grands
tumuli aient ete Celles de sacnfies La position dun des

sujets (1138), une femme de soixante ä septante ans dont la
tete et le buste sont retournes contre le sol, pourrait etayer
cette hypothese Le nombre des moutons deposes entiers ä

cote du defunt se reduit et ne depasse guere un ou deux
specimens (CE 15-16), en revanche, les pieces de bouchene
rassemblees au nord peuvent etre abondantes Dans la
tombe 143, par exemple, ce sont deux agneaux d'environ six
mois qui ont ete depeces

Pour ce qui est du mobilier, on notera que de petits cof-
frets en bois peint en rouge sont une composante, sinon
reguliere, du moins frequente, de l'equipement funeraire

Certains, bien qu'intacts, etaient vides, alors que d'autres
contenaient quelques objets usuels element de parure,
rasoir, outils, instruments de peche, etc (t 119, 133)

Dans le secteur CE 12, le plus etendu puisqu'il touchait
egalement les vestiges de l'etabhssement pre-Kerma, seules
huit fosses ont ete fouillees Les tres nombreux bols renver-
ses sur le sol ä l'est des superstructures montrent que la
pratique du banquet funeraire est toujours en vigueur
Certains des recipients etaient enfonces dans une cavite mena-
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TOMBE 119

- O

5 cm

11 Contenu d'une boite en bois. 1. Pointe en bronze avec sa protection
en bois. 2. Pointe de fleche (bronze). 3. Rasoir (bronze) dans un sac
4 Hamegon en bronze.

TOMBE 126

12 Pompons en plumes d'autruche fixes aux cornes des moutons

gee dans le terrain. La tombe 119 etait particulierement bien
dotee ä cet egard, avec 46 poteries du cote est et plusieurs
dizaines de bucranes du cote sud. Pres des pieds du sujet se

trouvaient deux moutons ä attribut cephalique en plumes
d'autruche et ornements de perles fixes aux cornes.

Les vestiges d'une chapelle funeraire ont ete reperes ä

l'ouest d'un grand tumulus qui n'a pas ete fouille. Une fosse

plus tardive ayant partiellement detruit l'edifice, il n'en sub-
siste que deux murs preserves sur une assise. II est plus
grand que celui mis au jour pres de la tombe 119 (CE11)x les
dimensions passant du simple au double (2,88 m de
longueur par 1,90 m de largeur hors oeuvre). Contre la paroi
nord, un amoncellement de briques servait sans doute ä

proteger la construction de 1'erosion, malheureusement ce
massif fort irregulier n'apporte aucune donnee sur l'eleva-
tion du bätiment.

Une grande tombe (/128, diametre 7,90 - 7,40 m, profon-
deur 1,60 m) a fait 1'objet d'une fouille detaillee dans ce sec-
teur. Elle etait severement pillee, comme c'est presque tou-
jours le cas pour ce genre d'inhumation. Seuls les osse-
ments de quatre pieds etaient encore en place, ainsi qu'un
os de chien. L'examen du materiel inventorie dans le rem-
plissage autorise ä restituer la presence d'au moins trois
sujets adultes en plus du defunt, d'un chien et de quatre
moutons.

Sept tombes ont ete ouvertes dans le secteur CE 13. Elles
ont livre une grande quantite de ceramique; les armes
etaient egalement assez bien representees, de meme que les
ornements de moutons, parmi lesquels on mentionnera des

pompons en plumes d'autruche (1126) fixes aux cornes des
animaux (fig. 12). Toutefois, ce qui caracterise cette zone
est le nombre eleve des sacrifices humains, avec un fort
pourcentage d'enfants en bas äge et d'adolescents. Ainsi, le
sujet principal de la tombe 123, un homme de plus de 60 ans,
etait accompagne d'un adolescent de 10 a 12 ans, de trois
enfants de 6 ä 7 ans et d'un de 2 ans. Dans la tombe 131, ce
sont deux femmes, ägees respectivement de 60 ä 70 et de 40
ä 50 ans, qui ont ete inhumees a cote d'un enfant de 1 a
2 ans.

L'emplacement du secteur CE 13 est proche du cimetiere M
de G.-A. Reisner18. A l'epoque, seule l'une des trois tombes
princieres qui occupaient le centre de la necropole avait ete
fouillee, ainsi que les sepultures adjacentes. Nos travaux
ont porte sur une surface relativement reduite, situee ä

l'ouest du second tumulus princier. Dix tombes subsidiai-
res ont ete degagees. La tombe 133 peut etre consideree
comme representative des modes d'inhumation du Kerma
Moyen (fig. 13). Dans la fosse circulaire d'un diametre d'en-
viron 2,50 m, le defunt, äge de 20 ä 30 ans, est couche sur
un lit en position flechie, avec une orientation est-ouest,
tete ä l'est; il est enveloppe d'un linceul d'etoffe et porte ä

chaque poignet un bracelet forme d'un rang de perles de
faience. De sa dague, posee pres de la ceinture, ne subsis-

tent que le pommeau en ivoire et l'extremite de la lame de

bronze, sans doute cassee par les pillards. On note encore la

presence d'un chevet et d'un petit coffret en bois, ou
etaient peut-etre ranges les quelques petits objets retrouves
deplaces: une canine de lion percee, un harpon en ivoire et

une lame de bronze emmanchee avec du bois dur (fig. 14).
Les ossements perturbes d'un second adulte et d'un enfant

appartiennent vraisemblablement ä des sujets sacrifies. Un
os de gros oiseau a egalement ete inventorie.
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TOMBE 133

13 Tombe 133 1 Vestiges d'un lit 2 Boite en bois peinte en rouge 3

Jarre, bols 4 Huit pieces de viande 5 Jarre fragmentaire, restes dune
table 6 Emplacements de recipients (jarres) 7 Chien 8 Mouton avec

ornements aux cornes 9 Trous de poteaux

m

Au nord de la fosse sont deposes huit pieces de viande,
deux bols et trois jarres, dont une placee sur une petite
table en bois Un chien est roule en boule sous l'extremite
occidentale du lit, alors qu'au sud se trouvent encore deux
moutons L'un porte fixes aux cornes des pendentifs de per-
les dessinant des motifs en triangles et en losanges

Toutefois, la decouverte majeure dans ce secteur reste
celle d'une chapelle, dont le plan marque une etape lmpor-
tante dans Involution de l'architecture religieuse de Kerma
(fig 15) L'edifice mesure 4,25-4,28 m de cöte dans l'oeuvre,
ses murs ont une epaisseur de 0,60 m II etait dote d'une
rangee axiale de trois colonnes, fondee sur un chainage de

bnques Une des bases de colonnes, d'un diametre de

0,25 m a ete retrouvee sur place, alors qu'une seconde fut
decouverte a proximate, dans le remplissage de la tombe 134,
severement pillee Contrairement ä la premiere qui etait en
gres, celle-ci a ete taillee dans une röche blanche Le sol
de limon durci, bien que mal conserve, portait encore

5 cm

TOMBE 133

14 Tombe 133 1 Pommeau en ivoire appartenant a une d
2 Manche en bois dur 3 Harpon en ivoire 4 Canine de
tifs de perles portes par un mouton

ague en bronze
lion 5 Penden
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15. Vue generale de la chapelle CE 15 avec les tumuli voisins.



16. Tombe 146 (CE 16) avec une boite en bois peinte, une jarre, un bol et neuf pieces de viande

en surface les traces d'un badigeon ä l'ocre rouge. Quelques
trous de poteaux suggerent l'existence d'installations legeres

autour et dans le monument.
La situation de cet edifice, ä l'ouest du tumulus, confirme

l'hypothese formulee par G.-A. Reisner, ä savoir que K II
(la deffufa Orientale) et K XI (le temple funeraire) sont en
relation avec les tombes royales K III et K X. En revanche,
certaines de ses attributions concernant les petites chapel-
les devront etre revues, comme nous l'avions pressenti
apres le degagement des deux chapelles superposees C et D, au
nord-est de K XI19.

On relevera qu'une des chapelles de la ville, situee dans la

partie nord-ouest du quartier religieux, reproduit le meme
schema architectural, avec chainage median supportant une
rangee de colonnes. Son sol etait egalement enduit d'ocre

rouge. Ces badigeons, au meme titre que le sable de fonda-
tion, semblent bien constituer un trait caracteristique des
edifices de culte de Kerma20.

Quant au secteur CE 16, il se trouve ä quelque distance du
«cimetiere egyptien» fouille en 1913*16 et il est done proche
de la zone du Kerma Classique. Toutefois, les quatre sepultures

etudiees appartiennent encore au Kerma Moyen, tel
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que defini par B Gratien (fig 16)21 Suite aux pillages repe-
tes, la surface du terrain entourant les fosses etait jonchee
de tessons, parmi lesquels une quantite de fragments de jar-
res de provenance egyptienne Les tombes etaient Celles de

sujets jeunes Le mobilier semble avoir ete modeste, exception

faite de la ceramique qui est abondante et souvent
representee par des recipients de grandes dimensions
Enfin, dans la zone comprise entre CE 15 et CE 16, on constate

que la densite des tombes est faible et que de larges
surfaces paraissent meme depourvues de toute inhumation
(fig 17, 18)

La deffufa orientate

Une nouvelle analyse de la deffufa Orientale a apporte
d'utiles complements a la connaissance du monument Ses

deux chambres interieures etaient voütees ä l'origine, ce qui
explique partiellement l'epaisseur des massifs de bnques

qui les constituent L'amorce du voütement de la salle nord
(salle B) est encore in situ Les bases de colonnes appartien-
nent done ä un deuxieme etat Cette modification est sans
doute intervenue apres l'effondrement de la couverture,
des murs de parement ainsi que des reprises de mafonnerie
temoignent de cette destruction D'autre part, dans la salle

sud (salle B), un passage interieur menant a la terrasse du

monument a ete decouvert Le couloir d'acces et l'escalier,

place a angle droit, ont ete condamnes a la suite dun mcen-
die et remplaces par un escalier ou une rampe exteneure
Nous avons partiellement demantele le blocage qui scellait
le passage afin de pouvoir en preciser le plan (fig 19)

La restitution dun escalier a K II rend encore plus
evidente la parente avec le temple funeraire K XI, meme si

dans ce dernier l'escalier s'ouvre dans la seconde piece22 On

peut des lors se demander si la deffufa Orientale dans son
etat d'ongine ne presentait pas, eile aussi, une abside pleine
du type de celle de K XI Comme la face nord a ete comple-
tement rongee par l'erosion, cet element a pu disparaitre
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20 Poteries du cimetiere meroitique au nord de la vdle antique

avec le temps Rappelons que dans la deffufa occidentale
(K1) 1'escalier menant a la terrasse supeneure est egalement
etabli a Test de la petite piece exigue qui semble avoir tenu
lieu de sanctuaire

Lextension dans cette direction de la necropole fouillee
par G A Reisner est assez inattendue23 La densite des
tombes est cependant tres faible et nos investigations dans
cette zone n ont pas fait retrouver d'autres inhumations

Cimetiere tardif sur le site de la ville antique

Lors des fouilles menees pres de la maison 65, au nord est
de la deffufa, une tombe sans mobilier avait ete mise au
jour D'autres nous ont ete signalees plus au nord, a envi
ron 500 metres en direction du < Kom des Bodegas» Peu
profondes - les ossements, en vrac, etaient tres proches de
la surface du sol - elles ont presque toutes ete detruites par
les travaux lies a des modifications de niveau des terrains
cultives Les poteries de deux tombes ont neanmoins pu
etre partiellement recuperees et indiquent une datation du
cimetiere a l'epoque meroitique (fig 20)

La ville moderne

Dans la ville moderne, la surveillance des chantiers de
construction affectant la zone archeologique a permis de

reperer de nouveaux vestiges d'epoque napateenne, a la
suite de quoi plusieurs fouilles de sauvetage ont ete organi
sees Ainsi, dans une cour situee au sud du bätiment etudie
entre 1982 et 198524, quelques fondations ont ete degagees

qui permettent de restituer les dimensions des annexes
appartenant au premier etat du bätiment A 80 metres de
distance, ce sont les vestiges d untseconde maison residentielle

qui ont ete localises L'analyse de Tangle nord ouest a
montre que l'edifice a fait lobjet de trois restaurations au
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moms Malgre le mauvais etat de conservation du monument,

l'accumulation des couches archeologiques, riches en
materiel, confirme l'importance de 1'agglomeration entre le
vir et ive siecle avant J -C

Autour de la mosquee nord du bourg de Kerma, un
grand cimetiere chretien a ete repere, mais nous n'avons pu
proceder qu'a une rapide reconnaissance du site Les 17

tombes recensees avaient pour la plupart une superstructure
constituee d'une voüte de bnques crues, d'un puits

occidental et du muret fermant le caveau Les tessons de

ceramique, tres erodes, ne peuvent servir ä dater ce cimetiere,

cependant le type des tombes se rattache plutot ä

l'epoque medievale A Tabo, des tombes similaires avaient
ete retrouvees autour de l'eghse situee dans la cour du
grand temple de la XXVe dynastie

Conclusion

Les resultats des deux dernieres campagnes demontrent
que les ressources archeologiques du site de Kerma sont
loin d'etre epuisees, comme en temoigne, par exemple, la
decouverte dans la deffufa Orientale d'un escaher Interieur
qui avait echappe ä G -A Reisner Des donnees nouvelles,
telles que celles-ci, permettront d'approfondir notre analyse
de l'architecture rehgieuse qui, recemment, a fait l'objet de
plusieurs discussions interessantes24 De plus, les investigations

en cours dans l'etabhssement pre-Kerma apporteront
des precisions sur les ongines du royaume de Kousch et
contnbueront peut-etre ä eclairer la transition entre le

Groupe A et le Groupe C
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